
?
La Bible compte beaucoup de prophètes dont quelques femmes citées ci-dessous avec leur 
caractéristique :
Myriam (cf. Exode 15, 21) : encourager les autres femmes à louer Dieu.
Débora  (cf. Juges 4, 4-10) : être à la fois femme prophète, juge et chef de guerre par qui 
Dieu donne la victoire.
Hulda (cf. 2 Rois 22, 14-20 et 2 Chroniques 34, 22-38) : comme Jérémie, annonce et amène 
le malheur sur Jérusalem et le roi de Juda.
Anne, fille de Phanuel (cf. Luc 2, 36) : fort avancée en âge, veuve, attend à 84 ans dans le 
Temple la consolation du Seigneur.
Les quatre filles de Philippe, un des Sept choisi pour le service des tables (Actes 21, 8-9) : 
ont en commun la virginité et prophétisent ensemble.
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Le saviez vous ?

Intentions du mois

n Seigneur nous te prions pour que les couples sans enfant  soient le reflet vi-
vant de l'amour du Christ pour l'Eglise. Que la fidélité à leur mariage et l'offrande 
d’eux-mêmes portent l'Eglise et participe à la naissance de vocations sacerdotales 
et religieuses. Qu'ils soient une présence réconfortante aux côtés des prêtres 
seuls, malades ou éprouvés dans leur ministère.

n Seigneur, nous te confions les parents dont un enfant porte un handicap. 
Que ces familles sachent trouver auprès des prêtres et de ton Eglise un accueil 
sans limite et le réconfort dont elles ont besoin. Qu’elles soient pour tous les 
jeunes un exemple de don gratuit et de confiance en toi.

n Seigneur, nous te confions nos familles. Qu’elles soient vraiment une école 
d’amour et de paix, de vraie joie filiale. Suscite en elles des vocations nombreuses. 
Donne aux parents le courage d’éduquer à la joie du service et au don de soi à 
Jésus.

Prier avec les enfants 
pour les vocations
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Clotilde Didio et Gaëlle Herpe, du groupe de la prière des mères,  nous aident à prier ce 
mois-ci.



Priez-vous pour les vocations en famille ?
Nous prions beaucoup pour les vocations surtout pendant la Semaine de prière pour les 
vocations ou occasionnellement, comme le jour de la fête du curé d’Ars. Notre prière est 
destinée à l’Eglise. Nous prions beaucoup pour des gens qui souffrent autour de nous, pour 
des gens qui sont morts ou pour notre paroisse. Nous prions souvent pour que les jeunes en-
tendent l’appel. Quand nos enfants participent à des rassemblements (journée scoute, JMJ, 
pèlerinages avec leur école) nous prions pour tous les jeunes qui partent avec eux et pour 
leurs amis. Il nous arrive aussi de lire la prière de Jean-Paul II pour le sacerdoce. La prière 
familiale inclut la prière pour les vocations. Cela revient à dire «Que ton règne vienne, que 
ta volonté soit faite». Nous prions beaucoup pour que Dieu fasse sa volonté dans notre fa-
mille, chez les personnes que nous connaissons. Faire Sa volonté c’est discerner sa vocation. 

La prière des enfants est-elle importante ?
Oui, je suis convaincue que le Seigneur entend beaucoup la prière qui monte du cœur des 
enfants car elle est souvent pure et simple. Ils ont cette capacité à rejoindre Dieu peut-être 
plus facilement que nous. 

Quel regard portez-vous sur la vocation de vos enfants ?

J’espère qu’ils répondront à leur vocation en 
toute liberté sous le regard de Dieu, avec l’aide 
de l’Esprit Saint. Je souhaite qu’ils trouvent les 
moyens pour répondre, les éléments pour discer-
ner, qu’ils rencontrent les bonnes personnes pour 
les aider et qu’ils soient libres pour répondre. Ils 
savent que mon mari et moi aimons l’Eglise, que 
nous soutenons les prêtres et sommes pour le 
mariage. C’est important qu’ils soient vraiment 
libres par rapport à nous d’abord et par rapport 

à la société qui ne favorise pas les vocations. Je porte donc un regard de patience et d’espé-
rance car je me suis mariée très jeune mais chacun a son chemin et est appelé à servir Dieu 
là où il se trouve. Je voudrais bien insister sur le fait que nous essayons d’être très discrets. 
Peut-être que l’un ou l’autre enfant a pu nous confier des choses. Il est vraiment important 
de garder un secret et nous essayons de pousser nos enfants à garder leur secret afin de 
protéger leur vocation.

Myriam, figure de l’Ancien Testament, est la seule 
à porter ce prénom. Elle est la sœur de Moïse et 

Aaron. En Exode 2, 7, elle sauve son frère des eaux. En 
proposant pour l’enfant à la fille de pharaon une nourrice, 
qui sera sa mère. Elle joue ainsi un rôle important dans 
l’histoire du salut du Peuple de Dieu, tout comme Marie, 
qui, par son oui, donnera naissance à Jésus, Sauveur du 
monde. Myriam est la première femme prophète de l’An-
cien Testament (cf. Ex 15, 20). En Exode, 15, après la tra-
versée de la mer Rouge, elle prend « en main un tambou-
rin et toutes les femmes la suivent formant des chœurs 
de danses ». Puis, elle entonne un chant de victoire : 
« Chantez pour le Seigneur, car il s’est couvert de gloire, 
il a jeté à la mer cheval et cavalier» (Ex 15, 21). Cette ac-
tion de grâce annonce le Magnificat de son homonyme, 
Marie, qui louera le Seigneur pour la naissance du Christ.

Pourtant, contrairement à Marie, Mère de Jésus, Myriam n’est pas toute pure. En 
Nombres, 12, Myriam et son frère Aaron désapprouvent le mariage de leur frère 
Moïse avec une nubienne et parlent contre leur frère : « le Seigneur ne parle-
rait-il donc qu’à Moïse? N’a-t-il pas parlé à nous aussi ?» (Nb 12, 1). Le Seigneur pu-
nit alors Myriam qui devient lépreuse car elle a parlé contre Moïse, le « serviteur de 
Dieu ». Aaron intercède auprès de Moïse pour qu’elle guérisse. Le Seigneur accepte 
mais Myriam dont la réputation est ternie est exclue du peuple pendant sept jours.

Myriam meurt à Cadès près des eaux de Mériba (cf. Nb 20, 1). Aaron meurt quelque temps 
plus tard sur la montagne de Hor (cf. Nb 20, 28). Enfin, Moïse mourra au Mont Nébo, avant 
l’entrée du Peuple de Dieu en Terre promise. En effet, Moïse, ayant, pour abreuver le peuple 
hébreu, frappé de son bâton par deux fois le rocher de Meriba — en attirant l’attention sur 
lui et Aaron au lieu du Dieu d’Israël,- n’est pas autorisé à entrer en Terre promise. Ni les deux 
frères, ni leur sœur, Myriam, n’ont vu la Terre de la Promesse. Ils l’ont espéré dans la foi.

Itinéraires bibliques  Une prière familiale pour l’Eglise 

Stéphanie Bonnasse, mère de neuf enfants de 22 ans à 3 ans et demi, 
répond à nos questions.

En couverture, ces visages d’enfants béatifiés ou non animent aujourd’hui la vie spirituelle de nombreux 
jeunes. De haut en bas et de  gauche à droite : Marcel Van, Thérèse de Lisieux, Pier Giorgio Frassati, Karol 
Wojtila, Chiara Luce Badano, Dominique Savio, Bernadette Soubirous, Claire de Castelbajac et Francisco 
Marto.

Myriam ou la première femme prophète


